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Cadeau de Noël : devenir enfant de Dieu 
 
Cette nuit, nous avons fêté la naissance de Jésus, et cet événement nous met dans la joie. Si 

nous avons préparé une crèche chez nous, peut-être avons-nous marqué cet événement et cette joie 
en y plaçant Jésus. Cette joie, c’est aussi celle de recevoir un cadeau, le premier et le plus important 
de tous les cadeaux: Dieu qui s’est fait homme. Dieu s’est incarné, il a pris place dans notre 
humanité, il partage notre condition humaine.  

Mais comment accueillir ce don, ce cadeau de Noël? Comment accueillir cette joie? Notre 
monde n’est pas facile. Le monde est confronté aux conflits, à la terreur. Cela s’ajoute aux difficultés 
matérielles, aux problèmes de santé, que nous rencontrons dans nos familles ou en nous-mêmes. 
Oui, notre monde n’est pas facile et, reconnaissons-le, une part de nous-mêmes résiste à accueillir 
pleinement ce don, ce cadeau de Noël que Dieu lui-même fait à chacun de nous. 

Alors, comme toujours, c’est la parole de Dieu qui vient à notre aide. Et le prologue de 
l’évangile de Jean que nous venons d’entendre nous redit le projet de Dieu pour la terre et pour 
l’homme. Au commencement était le Verbe, la Parole de Dieu… Et le Verbe s’est fait chair, Dieu s’est 
incarné en Jésus. Jésus, c’est la volonté de Dieu de prendre part à la condition des hommes. En 
s’incarnant, Dieu se fait proche de nous. Noël nous rappelle cette proximité. 

L’équipe liturgique qui a préparé cette célébration s’est plus particulièrement arrêtée sur 
une phrase de l’évangile: "à tous ceux qui l’ont reçu, il a donné de pouvoir devenir enfants de Dieu". 
Devenir enfants de Dieu… Comment mieux exprimer la proximité entre Dieu et nous, que de dire 
cette relation filiale. Le Verbe est venu jusqu’à nous pour que nous devenions enfants de Dieu, cela 
veut dire qu’en partageant avec Jésus sa condition de fils, nous partageons sa divinité.  

Partager la divinité du Christ! Voilà en quoi Noël est non seulement une fête, mais c’est 
notre  fête. Dieu aime son Fils, il le dit lors du baptême de Jésus "voici mon Fils bien-aimé, en qui je 
trouve ma joie". Et dans le Fils, il nous aime, et trouve sa joie. 

Devenir enfant de Dieu est un don, un cadeau. Mais, un cadeau que nous sommes libres de 
recevoir ou de refuser: on n’est pas obligé! Nul ne peut devenir enfant de Dieu s’il n’accueille ce don. 
Accueillir ce lien de paternité, c’est consentir à entrer dans une confiance filiale et d’humilité, comme 
Marie lors de l’Annonciation lorsqu’elle dit à l’ange: Que tout m’advienne selon ta parole. 

Accepter de devenir enfant de Dieu, c’est pour chacun un acte libre qui fait de nous des 
hommes et des femmes libres, debout, en marche. La Parole accueillie engendre en nous la vie. Mais, 
c’est vrai, c’est un acte que nous avons parfois du mal à accepter. Nos orgueils, nos résistances, nos 
craintes peuvent nous faire refuser d’accepter ce cadeau. Accepter de devenir enfant de Dieu peut 
être pour nous source de combat. 

En accueillant ce cadeau, cette Parole, nous nous ouvrons à un jour nouveau pour nous et 
pour le monde, nous nous ouvrons à la vie, à la lumière. "En lui, dit saint Jean, était la vie, et la vie 
était la lumière des hommes; la lumière brille dans les ténèbres, et les ténèbres ne l'ont pas arrêtée." 
Lorsque Dieu se fait chair, le monde se renouvelle et s’illumine. En acceptant de devenir enfant de 
Dieu, nous accueillons en nous cette lumière. Pas pour la garder jalousement cachée au fond de 
nous, mais pour éclairer autour de nous, si elle se traduit en gestes de fraternité, si elle se traduit en 
joie. 

Oui, devenir enfant de Dieu est, pour chacun de nous, un beau cadeau de Noël. Dans le 
clair-obscur de nos vies, nos lumières sont parfois vacillantes et nous pouvons avoir du mal à 
accepter ce cadeau. Frères et sœurs, demandons à Dieu de nous aider à l’accueillir, à devenir ses 
enfants. Devenir ses enfants pour porter sa joie autour de nous, voilà un beau programme. Voilà qui 
peut être une belle façon de célébrer Noël. 
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